
Entre 15 et 20 foudroyés en France chaque 
année, des centaines d’animaux, des milliers 
d’incendies.
Que faire à la maison‑? fermer les fenêtres, éviter 
de couper le courant et regretter de n’avoir pas 
un paratonnerre (inventé par Franklin, en 1770).
Il ne sert à rien de jeter la crémaillère par la fenê‑
tre, de jeter du sel sur le feu ou d’offrir, comme on 
le fait au Caucase et en Mongolie, des libations 

de lait. . .
Le trajet de l’éclair - le traceur pour les spécialistes 
- ne “décide” son point d’impact qu’à 200 ou 300 
mètres. Alors‑? on évitera les failles, les zones de 
contact entre deux géologies, les affleurements 
de gisements des eaux souterraines. Surtout 
éviter de se mettre à l’abri des arbres les plus 
hauts...

La foudre

LES DANGERS DE LA MONTAGNE

Évitez d’avoir à vous en servir: Mais la vie n’a 
pas de prix. N’hésitez pas a les appeler si vous 
êtes en risque grave ou témoin d’une urgence‑; 
une caravane de sauveteurs est toujours prête, 
de Briancon (P.G.H.M.) ou d’Embrun (peloton de 
gendarmerie de montagne ou de la CRS de mon‑
tagne). Mais ce n'est pas gratuit. L’hélicoptère, 
apparu pour la première fois en 1957 avec les 
inondations du Guil, est un utile instrument de 
secours.
En France, il y a en moyenne quelque 1500 inter‑
ventions de secours‑; plus de 800 morts en mon‑
tagne, dont 25 par avalanches.

Le secours en montagne

Appelez les pompiers au 18
Transport d'un blessé par l'école de ski

du 159e  d'infanterie vers 1910.

Les avalanches sont un risque pour tous ceux qui 
s’aventurent en dehors des pistes. Le vrai conseil, 
avant de partir‑: contacter un queyrassin, un 
moniteur, un guide. Ecouter la météo. Être pru‑
dent: dire à quelqu’un qui reste où on part et 
quand on rentre.
Et si on est pris par une avalanche‑:
- essayer de “nager” en surface.
- respirer lentement, dégager la figure, la bou‑
che.
- repérer si on est vertical ou non‑: pour cela, par 
exemple, cracher ou uriner.
et si on a la chance d’en sortir, ne pas aller en 
tout sens chercher ses compagnons enfouis, ce 
qui induirait en erreur les chiens. Se hâter de 
prévenir les secours en montagne‑: simplement 
baliser le secteur en laissant une marque.
Quelques types d’avalanche‑: avalanche pou‑
dreuse (cristaux de neige récemment tombés), 
avalanche de plaque‑: très fréquente en Queyras. 
(le vent casse les cristaux de neige et les balaye 
vers des zones d’accumulation)‑; avalanche 
de printemps‑: il est impératif, à cette période, 
d’être de retour de randonnée en fin de matinée, 
avant les grosses chaleurs.

Les avalanches

à lire‑:
“Connaître et prévenir les avalanches”
Pierre et Bruno Caillat. Ed. Albin Michel, 
1982

L’hiver accentuait les dangers de la Combe. 
Cet ex-voto conservé dans la chapelle de 
Brunissard (Arvieux) relate l’accident d’un prê‑
tre de Ville-Vieille emporté par une avalanche 
en 1843.


